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Sully/Saint-Père Vie locale
PROJET■ Bientôt le début du chantier pour transformer le viaduc ferroviaire en voie cyclable et piétonne

L’aménagement du pont sur les rails

Anne-Laure Le Jan
anne-laure.lejan@centrefrance.com

«O n a v a n c e ,
o n a v a n c e ,
o n a v a n c e . . . »
Lorsqu’on deman­

de au maire de Saint­Père­sur­
Loire où en est l’aménagement
du pont de chemin de fer re­
liant sa commune à celle de
Sully­sur­Loire, Patrick Foulon
fredonne du Alain Souchon.
« Ça se précise tout douce­
ment », poursuit celui qui ba­
taille depuis des années afin de
transformer ce viaduc ferroviai­
re en voie douce pour les cyclis­
tes et les piétons.

Un chantier plus
complexe et coûteux
que prévu

D’ailleurs, les passants ont
aperçu, ces dernières semaines,
des ouvriers sur le pont. « Ils ef­
fectuaient des tests avant le dé­
capage », explique le premier
magistrat. « Un maître d’œuvre
réalise des études préalables au
chantier, ajoute le conseil dé­
partemental, maître d’ouvrage
unique. L’avant­projet est sur
le point d’être finalisé. »

Quand commenceront les tra­
vaux ? « L’objectif, sans aléas, est
de les réaliser en 2019 », enchaî­
ne le Département. « Ils de­
vraient débuter au mois d’octo­

b r e , a s s u r e , d e s o n c ô t é ,
Patrick Foulon. On m’a promis
que le planning serait respecté
pour une mise en service, peut­
être, à l’été 2019. »

Rien n’est moins sûr, puisque
le chantier est plus complexe et
plus coûteux qu’initialement
prévu. D’après la convention
entre la Communauté de com­
munes du Val de Sully et le con­
seil départemental (lire ci­con­
t re ) , s o n m o n t a n t d e v r a i t
s’élever à 2,3 millions d’euros,
hors taxe.

Le pont et ses rivets sont atta­
qués par la rouille et les peintu­
res sont chargées en plomb.
Comme l’expliquait le président
du Département, Marc Gaudet,

dans notre édition du 26 dé­
cembre 2017, « il ne faut absolu­
ment pas que des poussières de
plomb tombent dans la Loire.
Pour traiter, nous devrons met­
tre en place un système de ré­
cupération des poussières et
travailler dans un espace confi­
né, grâce à un système de na­
celles. »

Les travaux consisteront à
la mise en sécurité du pont (re­
prise totale de la peinture et
des garde­corps, construction
d’un plateau), à la réalisation
d’un cheminement pour piétons
et cyclistes et à la création
d’une liaison de part et d’autre
du pont, pour se raccorder à
l’actuel tracé de la Loire à vélo.

Patrick Foulon est impatient :
« Ça serait quelque chose de gé­
nial d’un point de vue touristi­
que et sécuritaire. Car, quand
je vois l’affluence de la Loire à
vélo et tous ces cyclistes qui tra­
v e r s e n t l e p o n t d e S u l l y,
je tremble ». ■

■ CONVENTION

Entre la com-com’ et le Dépar-
tement. Lors du conseil commu-
nautaire du 3 avr i l dernier,
les élus de la Communauté de
communes du Val de Sully ont
approuvé une convention avec
le conseil départemental. Elle im-
plique que le Département prend
à sa charge l’adaptation du
pont ; la com-com’ prend à
sa charge les accès de part et
d’autre du pont ; le conseil régio-
nal sera saisi afin qu’il participe
financièrement au projet ; le Dé-
partement se charge de conven-
tionner avec SNCF Réseau pour
le transfert de gestion.

Les travaux du pont de
chemin de fer reliant Sully
à Saint-Père devraient
commencer à la fin de
l’année et se poursuivre
en 2019. Leur montant
s’élèverait à 2,3 millions
d’euros.

SÉCURITÉ. Le pont de chemin de fer reliant Sully à Saint-Père-sur-Loire deviendrait une voie douce pour les piétons
et les cyclistes. Jusqu’à maintenant, ils traversent le pont routier, situé en amont, dangereux. PHOTOS ANNE-LAURE LE JAN

Pont
de secours
Le pont, construit de 1877 à

1880, était initialement prévu pour une double voie.
Ainsi, lors de l’écroulement du pont routier de Sully,
en janvier 1985, ses piles ont permis l’installation
d’un pont Bailey, un pont préfabriqué portatif à usage
militaire. Ce pont provisoire a été ouvert
à la circulation automobile en mars 1985, et est resté
en place jusqu’à la remise en service du pont routier
en septembre 1986.

NOM
D’UNGIEN

La voie de chemin de fer n’est pas déclassée et reste la propriété de
la SNCF, qui en confie la gestion au conseil départemental. En mars 2017,
la Région et la mairie de Gien avaient expressément demandé à ce que
le pont de chemin de fer ne soit pas déclassé. Ils partaient du postulat
que, dans un avenir lointain, une ligne ferroviaire Orléans-Châteauneuf-
Gien pourrait voir le jour et passer par le viaduc.

■ Toujours propriété de la SNCF

GIENNOIS. Annonces paroissiales.
Samedi 18 août : de midi à 12 h 30,
confessions à l’église de Gien.
Lundi 20 et mardi 21 août : caté va­
cances.
Mardi 21 août : à 15 heures, messe à
Santel.
Mercredi 22 août : caté vacances ; à
15 heures, messe à l’hôpital de Gien ;
à 18 heures, messe à Gennésaret, à
Poilly­lez­Gien. ■

ÉTAT CIVIL DE GIEN.
Naissances. Entre le 10 et le 16 août,
huit enfants sont nés à la maternité
de l’hôpital de Gien : Elina Martins,
Charlie Krebs, Beyza Ek, Rayan Abar­
dan, Ashraf El Mezughi, Mathéo Gau­
dry, Aya Ribeiro, Margot Leguay. ■

Décès. Rémy Lemarchand, à l’âge de
88 ans, le 8 août ; Daniel Villoing, à
l’âge de 83 ans, le 11 août. ■


